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ORDONNANCE 

DU  ROY, 


Portant  nouvelles  deffenfes  à  tous  gens  de  guerre ,  fur  le  commerce  du 
faux  fel ,  du  faux  tabac ,  &  des  marchandïfes  de  contrebande , 

Du  20.  Avril  1734. 


DE  PAR  LE  ROY. 


SA  MAJESTE  sellant  fait  reprefen  ter  les  Ordonnances  rendues  fur  la  traîtte 
&  le  commerce  du  faux  fel,  du  faux  tabac  &  des  marchandées  de  contrebande, 
les  18.  Oélobre  1688.  30.  Juillet  1698.  16.  Oélobre  1701.  22.  Odobrc 
1707.  1 5 .  Odobre  1709.  27.  Septembre  1711.  12.  May  1714*  15*  Novem¬ 
bre  1715. 20.  Décembre  1719.&  30.  Juillet  1720.  Elle  a  jugé  neceéaire  d’en 
raffembler  les  principales  difpofitions  dans  la  preiente,  &  même  d’y  en  adjoûter 
de  nouvelles,  qui  faffent  connoiftre  fes  intentions  d’une  maniéré  fi  précife,  qu’on 
ne  puiée  impunément  s’en  écarter,  &  que  les  Chefs  &  les  Officiers  de  fes  troupes 
foient  tenus  dorefnavant  de  concourir  à  reprimer  une  licence  également  préjudi¬ 
ciable  au  fervicede  Sa  Majefté,  à  la  difeipline  militaire,  &  au  bien  de  fes  fermes; 
C’cfl  dans  cette  vue  que  Sa  Majeflé  a  ordonné  &  ordonne  ce  qui  fuit. 

Article  Premier. 


Deffcnd  trés-expreffement  Sa  Majefté  à  tous  Chefs,  Gardes  du  Corps, Officiers, 
Gendarmes,  Chevaux-Iegers  &  Moufquetaires  de  fa  garde,  Gendarmes  ou  Che- 
vaux-legers  des  Compagnies  de  fa  Gendarmerie,  Grenadiers  à  cheval,  Cavaliers  , 
Dragons  &  Soldats  de  fes  troupes  françoifes  &  eftrangeres ,  de  fc  charger  de  faux 
fel ,  faux  tabac  ,  ou  marchandées  de  contrebande ,  pour  quelque  caufe  &  fous 
quelque  prétexte  que  ce  foit ;  à  peine  aufdits  Chefs,  Officiers,  Gardes  du  Corps, 
Gendarmes,  Chevaux-Iegers  &  Moufquetaires  de  fa  garde.  Gendarmes  &  Che¬ 
vaux -légers  des  Compagnies  de  fa  Gendarmerie,  &  Grenadiers  à  cheval,  de 
confifcation  tant  defdites  marchandées  de  contrebande ,  faux  fel  Si  faux  tabac , 
que  des  harnois ,  chevaux,  charrois  &  autres  équipages  à  eux  appartenant ,  fur 
lefquels  il  s’en  trouvera;  &  en  outre,  d’eflre  perfonnellement  chafliez,  foit  par 
prifon  ,  amende  ,  ou  caéation  de  leurs  emplois,  &  même  de  leur  eftre  le  procès 
fait  extraordinairement ,  fuivant  l’exigence  des  cas ,  ainfi  qu’il  fera  décidé  par  Sa 
Majefté,  fur  le  vu  des  procez- verbaux  des  commis  ,  &  autres  preuves  qui  fe¬ 
ront  adreéées  au  Secrétaire  d’Eflat  de  la  guerre ,  pour  luy  en  rendre  compte  ; 
Sc  à  peine  aufdits  Cavaliers,  Dragons  Si  Soldats,  d’eflre  chafliez  ainfi  qu’il  fera 
cy-après  expliqué. 

IJ.  Tout  Cavalier,  Dragon  ou  Soldat  abfent  de  fa  troupe,  avec  congé  expédié 
dans  les  formes  preferitespar  Sa  Majeflé,  qui  fera  arrefté  eflant  porteur  de  faux 


/ 


2 

fel,  faux  tabac,  ou  marchaniîifes  de  contrebande,  fera  conduit  Si  écroüé  à  la 
rcquefte  du  fermier  ,  dans  les  prifons  les  plus  prochaines  du  lieu  où  il  aura  eflé 
arrcflé,pour  luy  eflre  Ion  procès  fait,  &  jugé  par  les  juges  ordinaires  des  fermes, 
fuivant  la  rigueur  des  ordonnances  rendues  fur  le  fait  defdites  fermes,  fansqu’il 
puiffe  eflre  réclamé  par  les  Officiers  :  Et  lorfqu’il  fe  trouvera  abient  Si  éloigné 
de  fa  troupe,  au-delà  des  diffances  preferites,  fans  eflre  muni  d’un  congé,  il  fera 
écroüé  comme  deferteur,  dans  les  prifons  royales  les  plus  prochaines  du  lieu  où 
il  aura  eflé  arreffé,  pour  eflre  conduit  au  régiment  dont  il  fera  ,  Si  y  eflre  con¬ 
damné  par  le  Confeil  de  guerre,  à  la  peine  de  mort. 

III.  Lorfque  ceux  qui  eflant  en  garnifon  ou  en  quartier  dans  les  villes  &  autres 
lieux  où  la  ferme  du  tabac  eff  eflabiie  ,  uferont  de  faux  tabac,  ledit  faux  tabac 
fera  confifqué,  Si  ceux  qui  en  feront  trouvez  faifis,  feront  arreflcz  Si  condam¬ 
nez  par  le  Confeil  de  guerre  ;  fçavoir,  pour  la  première  fois  ,  à  trois  mois  de 
prifon  ,  Si  à  cent  livres  d’amende  au  profit  des  fermes,  dont  il  fera  fait  retenue 
fur  les  appointemens  de  l’Officier  qui  le  trouvera  commander  la  Compagnie  dans 
le  lieu  du  délit,  par  le  Treforicr  general  de  l’extraordinaire  des  guerres,  ou  fon 
commis  chargé  du  payement  de  ladite  Compagnie;  &  ce,  fuivant  les  ordres  de 
l’Intendant  dans  le  département  duquel  elle  fe  trouvera,  Si  fur  la  fimple  quit¬ 
tance  du  commis  du  fermier  ,  au  bas  d’une  copie  collationnée  de  la  fentcnce 
rendue  contre  le  coupable  :  Et  en  cas  de  récidivé,  ils  feront  condamnez  aux 
galères  perpétuelles.  Entend  Sa  Majeffé,  que  les  Cavaliers ,  Dragons  ou  Soldats 
qui  ne  feront  trouvez  faifis  fur  eux  hors  le  lieu  de  leur  logement  ,  que  d’une 
livre  de  faux  tabac,  Si  au-deffous  ,  &  ceux  qui  n’en  auront  chacun  dans  leurs 
chambres  ou  caferncs  ,  que  jufqu’à  concurrence  de  deux  livres,  foient  reputez 
n’avoir  ledit  faux  tabac  que  pour  leur  ufage  feulement. 

IV.  Ceux  qui  feront  commerce  de  faux  fel,  de  faux  tabac,  ou  de  marchan¬ 
dées  prohibées;  fi  c’efl  avec  port  d’armes  à  feu  ,  feront  condamnez  par  le  Confeil 
de  guerre  à  eflre  pendus  Si  effrangiez  ;  fi  c’efi  fans  port  d’armes  ,  ils  feront  con¬ 
damnez  aux  galères  perpétuelles.  Veut  Sa  Majeflé  que  les  Cavaliers,  Dragons 
ou  Soldats,  qui  feront  trouvez  faifis  fur  eux,  hors  le  lieu  de  leur  logement,  de 
plus  d’une  livre  de  faux  tabac,  ou  qui  en  auront  chacun  dans  leurs  chambres  ou 
cafernes ,  plus  de  deux  livres;  Si  que  ceux  qui  feront  pareillement  trouvez  faifis 
de  quelque  quantité  de  faux  fel  que  ce  puiffe  eflre ,  loit  lur  eux  hors  de  leur  loge¬ 
ment  ,  ou  dans  leurs  chambres  Si  cafernes ,  foient  reputez  avoir  lefdits  faux  tabac 
Si  faux  Ici  ,  pour  en  faire  commerce.  A  legard  des  marchandées  prohibées, 
autres  que  le  faux  fel  Si  le  faux  tabac,  Sa  Majeflé  fe  remet  à  la  prudence  des  Offi¬ 
ciers  qui  compofcront  le  Confeil  de  guerre  ,  d’infliger  les  peines  tflablics  par 
le  prefent  article,  ou  celles  énoncées  dans  l’article  precedent,  fuivant  qu’ils  auront 
lieu  de  juger  par  la  quantité  defdites  marchandées  prohibées,  que  ceux  qui  eu 
feront  trouvez  faifis  les  auront  pour  leur  ufage,  ou  pour  en  faire  commerce. 

V.  Ceux  defdits  Cavaliers ,  Dragons  ou  Soldats,  qui  feront  arreflez  dans  les 
provinces  frontières,  pour  les  cas  énoncez  dans  les  deux  articles  precedens,  foit 
par  les  employez  des  fermes,  par  les Marefchauffiées ,  ou  autres,  feront  conduits 
Si  remis  au  pouvoir  des  Officiers  de  l’Eflat-  Major  de  celle  des  places  la  plus 
voifme,  où  il  y  aura  Eflat-Major,  pour  y  eflre  jugez  parle  Confeil  de  guerre, 
fans  avoir  égard  à  la  dépendance  du  lieu  où  ils  pourroient  avoir  eflé  arreflez. 


Ordonne  &  enjoint  très  -expre  Hem  eut  Sa  Majefté  aux  Commandans  defdites 
Places,  de  faire  afîembler  fans  déiay  le  Confeil  de  guerre,  pour  en  iccluy,  fur 
le  procès-verbal  des  employez  &  autres,  &  fur  le  rapport  &  les  conclufions  du 
Major  ou  Ayde- Major  de  la  Place  ,  procéder  contre  les  coupables,  &  iceux 
condamner  aux  peines  cy-deftùs  ordonnées,  fans  que  lefdits  Officiers  puiffient 
s’en  difpenfcr  fous  quelque  prétexte  que  ce  puiiïe  eftre  ;  Et  pour  ofter  aufdits 
Cavaliers,  Dragons  ou  Soldats,  les  moyens  de  faire  le  commerce  de  faux  fel, 
de  faux  tabac  ou  de  marchandifes  prohibées,  Sa  Majeflé  leur  a  deffendu  &  def- 
fend  de  fortir  des  villes  ,  places  &  lieux  ou  ils  feront  en  garnilon  ou  en  quartier, 
fans  congcz  expediez  dans  les  formes  preferites;  à  peine  contre  ceux  qjui  le  trou¬ 
veront  éloignez  defdites,  villes,  places  &  lieux  au-delà  de  la  diftance  prelcrite 
par  les  ordonnances  de  Sa  Majefté ,  fans  eftre  munis  d’un  congé  ,  d’eftre  punis 
comme  deferteurs. 

VL  Et  à  l’égard  des  troupes  eftant  en  garnifon  ou  en  quartier  dans  les  pro¬ 
vinces  intérieures ,  les  délinquants  feront  conduits  &  écroiicz  dans  les  prifons  les 
plus  prochaines  du  lieu  où  ils  auront  cité  arreftez,  pour  eftre  leur  procès  fait  8c 
jugé  dans  la  forme  preferite  par  l’article  precedent,  dans  un  Confeil  de  guerre, 
qui  fera  pour  cet  effet  aftemblé  par  l’ordre  du  Commandant  de  la  garnilon  ou 
du  régiment,  &  ce  fur  les  conclufions  du  Major  ou  Ayde- Major  du  régiment 
dont  feront  lefdits  délinquants. 

VII.  Dcfiend  très-expreftement  Sa  Majefté  aux  Cavaliers,  Dragons  &  Soldats, 
de  fe  traveftir  ou  changer  leurs  habits  de  Cavalier ,  Dragon  ou  Soldat ,  «à  peine 
contre  ceux  qui  feront  trouvez  deguifez  dedans  ou  dehors  la  garnifon  ,  qnoyque 
dans  les  diftances  permifes,  de  tenir  prifon  pendant  trois  mois  :  Entend  Sa  Majefté 
qu’il  refte  toûjours  aux  regimens  un  nombre  fuffifant  d’Officiers  pour  les  contenir; 
&  que  par  les  Majors,  Aydes-Majors  ou  autres  Officiers  chargez  du  détail ,  il  foit 
fait  régulièrement  deux  fois  le  jour,  le  matin  &  le  foir  ,  l’appel  des  Cavaliers  , 
Dragons  8c  Soldats  de  leurs  regimens,  pour  rendre  compte  aux  Gouverneurs  ou 
Commandans  des  Places  ,  de  ceux  qui  ne  s’y  feront  pas  trouvez  prefens. 

VIII.  Enjoint  Sa  Majefté  aux  Commandans  defdites  Places,  de  faire  faire  h 
revue  defdites  Troupes  toutes  les  fois  qu’ils  en  feront  requis ,  pour  connoiftre  les 
abfens,  &  procéder  contre  eux  fuivant  la  rigueur  des  Ordonnances. 

IX.  Veut  auffi  Sa  Majefté  que  les  Cavaliers,  Dragons  ou  Soldats,  qui  trois 
jours  après  que  le  régiment  fera  lorti  de  la  garnifon,  feront  trouvez  dans  les  Places 
ou  lieux  circonvoifïns  des  endroits  où  ils  eftoient  en  quartiers  d’hyver ,  foient 
arreftez  &  punis  comme  deferteurs,  fi  ce  n’cft  qu’ils  fuftènt  refiez  malades  aux 
Hôpitaux  ,  ou  s’ils  n’ont  des  congez  en  forme. 

X.  Les  accufations  qui  ne  tendront  qu’à  la  peine  de  prifon  ou  d’amende  pécu¬ 
niaire  ,  feront  jugées  fur  le  vu  des  procez-vcrbaux  des  employez  des  fermes,  par 
eux  affirmez  véritables,  fans  qu’il  foit  befoin  de  recollement  ni  de  confrontation. 

XL  Celles  qui  fe  trouveront  fufceptiblps  de  peines  affiiétiyes ,  ne  pourront 
eftre  jugées  qu’après  une  inftruéiion  enfierç ,  par  audition  de  témoins,  recollement 
8c  confrontation  :  Déclare  Sa  Majefté!  le  témoignage  de  deux  gardes ,  conforme 
dans  la  répétition  cSi  confrontation  ,  fuffifant  pour  la  conviélion  desaccufez. 

XII.  Enjoint  Sa  Majefté  aux*  Commandans  de  fes  Places  ,  &  aux  Officiers- 
commaudans  de  les  garnifons  ou  quartiers  expofez  à  la  contrebande  8c  au  commerce 


de  faux  fel  &  de  faux  tabac,  de  tenir  foigneufement  la  main  à  ce  qu’aucun  Cavalier, 
Dragon  ou  Soldat,  n’en  pui/Te  fortir  armé  de  fufil,  piftolets,  bayonnette,  &  même 
avec  le  fabre  &  lepée,à  peine  d’ertre  refponfables  des  dommages  qui  pourroient  ertre 
commis  au  moyen  defditesarmes,  tant  au  préjudice  des  fermes,  que  des  particuliers. 

XIII.  Leur  enjoint  pareillement,  lorfqu’ils  en  feront  requis  par  les  Directeurs 
des  fermes,  d’ordonner  une  garde  aux  portes,  brèches  &  autres  endroits  defditcs 
garnifons  ou  quartiers  expofez  au  faux-faunage  ou  à  la  contrebande,  Se  même  de 
commander  des  détacheinens ,  à  la  première  requifition  des  employez ,  pour 
courir  fus  aux  faux-fauniers  &  contrebandiers. 

XIV.  Lorfque  les  employez  auront  avis  de  quelque  déport  de  fel,  de  tabac  ou 
de  marchandées  de  contrebande  dans  les  cafernes ,  greniers ,  écuries  &  Iogemens 
des  troupes ,  ils  s’adrefferont  au  Commandant  de  la  garnifon  ou  du  quartier ,  pour 
ordonner  à  un  Officier  d’aller  avec  eux  pour  leur  faciliter  la  vifite  &  faire  arrerter 
ceux  qui  fe  trouveront  en  contravention  ;  ce  qui  ne  pourra  crtre  refufé  ni  différé 
de  la  part  dudit  Commandant  Se  autres  Officiers ,  à  peine  d’ertre  perfonnellement 
refponfables  des  dommages  Se  intererts  du  fermier  ,  même  d’ertre  privez  de  leurs 
emplois  fi  le  cas  y  échcoit,  ainfi  qu’il  fera  décidé  par  Sa  Majefté  fur  le  vu  des 
procez- verbaux  Se  autres  preuves  qui  feront  adminifirées  au  Secrétaire  d’Ertat  de 
îa  guerre  ,  pour  luy  en  rendre  compte. 

XV.  La  contrebande,  &  le  commerce  du  faux  fel  Se  du  faux  tabac,  ne  pouvant 
fe  faire  dans  les  Forts ,  citadelles  Se  chartcaux  ,fans  que  les  Commandans  Se  autres 
Officiers  de  l’Ertat-Major  en  foient  informez,  Sa  Majerté  déclaré  qu’EIIe  les  rendra 
refponfables  en  leur  propre  Se  privé  nom  ,  des  contraventions  qui  pourroient  s’y 
commettre  ;  Se  que  fur  les  preuves  qui  feront  adminirtrées  au  Secrétaire  d’Ertat 
de  la  guerre,  defdites  contraventions,  foit  qu’elles  ayent  erté  commifcs  par  conni¬ 
vence,  tolérance  ou  inattention  defdits  Officiers  Majors,  Elle  les  privera  de  leurs 
emplois, &  ordonnera  fur  ce  qui  leradûde  leurs  appointemens, des  retenues  propor¬ 
tionnées  aux  dommages  &  intererts  qui  auront  pu  en  refulterau  préjudice  des  fermes. 

XVI.  Toutes  les  fois  que  les  employez  defdites  fermes  jugeront  à  propos  de 
faire  des  vifites  dans  lefdits  charteaux,  forts  ou  citadelles,  le  Commandant  leur  en 
permettra  l’entrée  fans  aucun  retardement  :  II  en  fera,  pour  cet  effet,  donner  la 
configne  au  corps-de-garde  de  l’entrée  ,  Se  commandera  lur  le  champ ,  lorfqu’ils  fe 
prefenteront ,  un  Officier  pour  les  accompagner,  Se  empefeher  qu’on  ne  leur  ap¬ 
porte  aucun  obrtacle  ou  difficulté  dans  les  vifites  Se  perquifitions  qu’ils  jugeront  à 
propos  de  faire,  Se  ce  fous  les  peines  ordonnées  par  l’article  precedent. 

XVII.  Enjoint  Sa  Majerté  aux  Officiers  de  fes  troupes,  de  prefter  main-forte 
aux  employez,  lorfqu’ils  en  feront  requis,  pour  arrerter  des  faux-fauniers,  faux- 
tabatiers  Se  contrebandiers ,  fous  peine  de  defobéïiïance  ;  Se  aux  Cavaliers,  Dra¬ 
gons  Se  Soldats,  d’arrefter  ceux  qu’ils  pourront  découvrir:  Et  pour  les  encoura¬ 
ger  de  plus  en  plus  à  concourir  en  ces  occafions  au  bien  des  fermes,  Elle  ordonne 
que  lorfqu’ils  auront  arrerté  feuls,  Se  fans  l’affiftance  d’aucun  employé  des  fermes, 
des  faux-fauniers,  faux-tabatiers  ou  contrebandiers,  ils  auront  pour  rccompenfe  les 
chevaux,  charrctcs,  armes  Se  équipages  de  ceux  qu’ils  auront  arrertez;  indépen¬ 
damment  de  quoy ,  il  leur  fera  payé  cent  fols  pour  chaque  minot  de  faux  fel  cm* 
placé  au  grenier  le  plus  prochain  du  lieu  où  la  capture  aura  erté  faite,  Se  quinze 
livres  pour  chaque  quintal  de  faux  tabac  qu’ils  auront  pareillement  emplacé  dans 


les  plus  prochains  bureaux  ou  entrepôts  de  la  ferme  du  tabac.  VcutSa  Majeéé  que 
dans  les  cas  où  ils  n’auront  faifi  que  le  faux  fel  ou  le  faux  tabac  appartenant  aux 
faux-fauniers  ou  faux-tabatiers,  fans  arrefter  aucun  defdits  faux-fauniers  ou  faux- 
tabatiers,  il  ne  leur  foit  payé  que  ie  quart  des  fommes  cy-deéus;  fçavoir,  vingt- 
cinq  fols  pour  l’emplacement  de  chaque  minot  de  faux  lel ,  &  trois  livres  quinze 
fols  pour  l’emplacement  de  chaque  quintal  de  faux  tabac ,  outre  les  chevaux,  char¬ 
rettes  ,  armes  &  équipages ,  abandonnez  ou  pris  fur  les  fraudeurs ,  dont  ils  jouiront 
en  quelque  cas  que  ce  puiée  cllre.  Veut  néantmoins  Sa  Majeéé,  que  dans  les  cas 
où  les  captures  auront  eéé  faites  par  les  troupes,  conjointement  avec  les  employez 
des  fermes ,  lefdits  employez  participent  aux  recompenfes  cy-deéus,  à  proportion 
de  leur  nombre  &  de  leurs  qualitez;  en  forte  cependant  que  le  Commandant  des 
troupes  ait  un  tiers  de  plus  que  le  Commandant  des  employez  ;  6c  qu’un  Garde 
des  fermes  ait  autant  qu’un  Soldat.  A  l’égard  du  tabac  6c  du  fel  pris  par  les  em¬ 
ployez,  qui  feront  conduits  dans  lefdits  greniers,  bureaux  6c  entrepôts,  fous  l’ef- 
corte  defdites  troupes,  elles  auront  pour  ladite  efeorte  vingt  fols  pour  chaque 
minot  de  fel  ou  quintal  de  tabac  qui  y  feront  emplacez.  Quant  aux  marchandifcs 
de  contrebande  prifes  par  iefditcs  troupes,  6c  dépofées  par  elles  aux  bureaux  des 
fermes,  il  leur  fera  réglé  par  les  fermiers  generaux,  une  recompenfe  proportion¬ 
née  à  la  valeur  defdites  marchandées. 

XVIII.  Il  fera  de  plus  payé  aufdites  troupes  quinze  livres  pour  chaque  faux- 
faunier,  faux-tabatier  ou  contrebandier,  pris  avec  armes,  fel,  tabac  ou  marchan¬ 
dées  de  contrebande,  6c  par  elles  écroiié  dans  les  priions  de  la  ville  où  le  bureau, 
le  grenier  ou  le  dépoli  des  fermes  le  plus  prochain  fera  ellabli,  6c  dix  livres  pour 
chacun  de  ceux  qui  feront  pris  fans  armes.  II  fera  en  outre  payé  aufdites  troupes 
vingt  fols,  pour  la  conduite  de  chacun  de  ceux  qui  auront  cflé  arreéez  par  les 
employez,  6c  qu’elles  auront  efeorté  à  leur  requifition  jufques  aux  prifons. 

XIX.  Lefdites  fommes  feront  payées  en  vertu  de  la  prefente  Ordonnance,  par 
les  Receveurs  des  greniers  à  fel  ou  bureaux  du  tabac  où  lefditescaptures  auront 
elté  remifes,  au  Commandant  du  détachement  par  qui  elles  auront  eéé  faites,  6c 
ce  immédiatement  après  que  les  procez-verbaux  defdites  captures  auront  eéé  faits 
6c  rédigez  par  les  employez  des  fermes,  ou  par  les  premiers  juges  fur  ce  requis; 
fans  qu’il  puiée  ellre  apporté  aucun  retardement  à  la  confection  defdits  procez- 
verbaux,  ni  aucune  difficulté  au  payement  defdites  fommes,  fous  quelque  pré¬ 
texte  que  ce  puiée  eflre. 

XX.  Le  Commandant  du  détachement,  chargé  de  la  conduite  des  faux- fau- 
niers,  faux-tabatiers  6c  contrebandiers ,  prendra  toutes  les  précautions  neceéaires 
pour  leur  fureté; déclarant  Sa  Majefté,  que  s’il  s’en  fauvoit  quelqu’un,  Elle  l’en 
rendroit  refponfable  en  fon  propre  6c  privé  nom.  Veut  pareillement  Sa  Majcéé, 
que  les  Commandans  des  détachemens  qui  auront  fait  des  laifies  de  faux  fel,  de  faux 
tabac ,  ou  de  marchandées  prohibées ,  remettent  exactement  dans  les  greniers  à  fel , 
dans  les  bureaux  du  tabac ,  ou  dans  ceux  des  traittes ,  la  totalité  defdits  faux  fel , 
faux  tabac,  ou  marchandifcs  prohibées,  en  même  nombre,  efpece,  volume,  me- 
fure  ou  poids  qu’ils  les  auront  faifi ,  à  peine  de  repondre  en  leur  propre  6c  privé 
nom  de  ce  qui  pourroit  en  eére  fouérait  ou  diverti ,  6c  d’eére  chaéicz,  foit  par 
prilon,  amende  pécuniaire,  ou  caéation  de  leurs  emplois,  ainfi  qu’il  fera  dé¬ 
cidé  par  Sa  Majefté  fur. le  vu  des  procez-verbaux,  6c  autres  preuves  qui  feront 
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adminiftrées  au  Secrétaire  d’Eflat  Je  la  guerre,  pour  Iuy  en  rendre  compte. 

XXI.  S’il  arri voit  que  les  employez  des  fermes,  conduifant  des  préonniers, 
fuéent  fpolicz  &  maltraitez  par  des  Gendarmes,  Cavaliers,  Dragons  &  Soldats 
de  Tes  troupes,  foit  dans  les  villes  &  lieux  de  leurs  garnifons  ,  de  leurs  quar¬ 
tiers  ou  des  environs,  ceux  qui  auront  fpolié  la  capture  à  main  armée,  feront 
punis  de  mort  ;  &  ceux  qui  auront  favorifé  la  fpoiiation ,  feront  condamnez 
aux  galcres ,  fauf  plus  grande  peine  s’il  y  efeheoit  :  leur  procès  fera  pour  cet 
effet  inflruit  par  le  Prévoit  de  la  M arefeha u iTée ,  6c  jugé  fur  fon  rapport  au 
Confeil  de  guerre  ,  qui  lera  alTemblé  dans  le  lieu  de  la  garnifon  ou  du  quartier, 
cil  la  forme  cy-delfiis  preferite. 

XXII.  Veut  en  outre  Sa  Majeflé,  qu’en  ces  fortes  de  cas,  le  Régiment  dont 
feront  les  acculez,  demeure  refponfable  de  la  perte  du  fel,  du  tabac,  6c  des  mar¬ 
chandées  prohibées,  au  prix  que  lefdits  fel  6c  tabac  fe  vendent  dans  les  bureaux 
les  plus  prochains  des  lieux  ou  la  fpoiiation  aura  edé  faite  ,  6c  de  tous  les  dépens  , 
dommages  6c  interdis  du  fermier  6c  des  employez  qui  auront  cité  maltraitez  ;  6c 
que  fur  le  jugement,  6c  I’eflatqui  en  fera  drelfé  par  lefdits  fermiers  ou  leurs  prin¬ 
cipaux  commis,  vilé  par  l’Intendant  de  la  province,  6c  adreéé  au  Secrétaire  d’Edat 
de  la  guerre,  il  foit  pourvu  au  dédommagement  par  retenue  lur  le  Régiment. 

XXIII.  Lorfqu’un  corps  de  troupes  partira  d’une  garnifon  ou  d’un  quartier 
ou.  les  fermes  des  gabelles  6c  du  tabac  ne  feront  pas  eflablies ,  ou  de  quelques  lieux 
voifins  des  provincesou  pays  exempts  defdites  fermes,  pour  s’acheminer  dans  ceux 
qui  y  feront  fujets  ;  les  Maréchaux  des  logis  dans  la  Cavalerie  6c  dans  les  Dragons, 
6c  les  Sergens  dans  l’Infanterie,  vifiteront  exactement  les  havrdacs  de  ceux  qui 
font  fous  leur  charge,  pour  empefeher  qu’ils  ne  tranfportent  aucune  quantité  que 
ce  puifTe  dire  de  faux  fel,  de  faux  tabac  6c  de  marchandées  de  contrebande:  Veut 
Sa  Majeflé  que  fi  dans  les  vifites  qui  pourront  eflre  faites  dans  le  cours  de  la  route, 
ainfi  qu’il  feracy-après  expliqué,  quelques  Cavaliers,  Dragons  6c  Soldats  s’en  trou¬ 
vent  fai  fis,  le  Maréchal  des-Iogis  ou  le  Sergent  de  la  Compagnie  dont  ils  feront,  foit 
mis  en  prifon  pour  un  mois  à  ion  arrivée  dans  fa  garnifon,  qu’il  foit  privéde  la  moi¬ 
tié  de  fa  folde  pendant  ledit  temps,  &  que  le  Cavalier,  Dragon  ou  Soldat  qui  s’en 
trouvera  porteur,  foit  pareillement  arreflé  ,  conduit  lié  à  la  telle  du  Régiment ,  6c 
mis  en  prifon  en  arrivant  à  la  garnifon  ,  pour  eflre  mis  au  Confeil  de  guerre,  &  y 
eflre  condamné  aux  peines  portées  par  les  articles  III.  ou  IV.  delaprefente  Or¬ 
donnance  ,  fuivant  que  les  quantitez  de  faux  tabac  ou  de  marchandifes  de  contre¬ 
bande  dontil  fe  trouvera  chargé,  dénoteront  qu’il  Iesavoit  pour  fon  fimpleufage, 
ou  pour  en  faire  commerce  ,  6c  ce  conformement  aufdits  articles. 

XXIV.  Indépendamment  de  la  demy  folde  d’un  mois  retenue  aux  Maréchaux- 
des-logis  &aux  Sergens,  qui  fera  appliquée  aux  fermiers  generaux  ,  il  leur  lera  de 
plus  payé  lur  les  appointeincns  du  Capitaine,  un  dédommagement  proportionné 
aux  quantitez  de  faux  fel  6c  de  faux  tabac  qui  auront  cflé  faifis  dans  fa  Compagnie, 
fuivant  les  ordres  qui  en  feront  donnez  par  Sa  Majeflé  ,  fur  le  rapport  qui  luy  fera 
fait  de  la  nature  6c  de  la  force  de  la  contravention. 

XXV.  Enjoint  Sa  Majeflé  à  tous  Chefs  6c  Offïcicrsde  fes  troupes march an t 
fur  des  routes,  de  les  faire  mettre  en  bataille  lorfqu’ils  en  feront  requis  par  les 
employez  cflablis  fur  leur  paffage  ,  6c  de  tenir  la  main  à  ce  qu’ils  fa  écrit  la  vi- 
fitc  des  havrcfacs  des  Cavaliers  ,  Dragons  6c  Soldats  ,  ainfi  que  des  coffres , 
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valifes  &  porte -manteaux  que  les  Officiers  pourront  avoir  avec  eux. 

XXVI.  Les  coffres,  valifes &  porte- manteaux  des  Officiers  dans  iefquels  il  fe 
trouvera  du  fel ,  du  tabac  ou  des  marchandifes  de  contrebande,  feront  faifis  par  les 
employez  ,  &  demeureront  avec  tous  les  effets  qui  s’y  trouveront  renfermez,  confif- 
quez  ail  profit  des  fermiers  generaux,  envers  Iefquels  lefdits  Officiers  feront  en  ou¬ 
tre  condamnez  en  une  amende  de  cent  livres,  dont  la  retenue  lera  faite  fur  leurs  ap- 
pointemens. 

XXVII.  Lorfque  ladite  vifite  devraeflre  faiteà  l’entrée  ou  à  la  fortied’une  pla¬ 
ce  de  guerre,  le  Commandant  de  la  troupe  fera  tenu, à  la  rcquifition  qui  en  fera  faite 
par  les  employez  ,  de  la  faire  mettre  en  bataille  avant  que  d  entrer  dans  la  place ,  ou 
après  qu’elle  en  lera  fortie,  &  de  commander  des  Officiers  pour  veillera  ce  que  la 
vifite  foit  faite  fans  aucun  trouble.  V eut  Sa  Majefié  que  les  Majors  des  places,  &  en 
leur  abfence  les  Aydes- majors ,  fe  rendent  aux  portes  fur  le  lieu  ou  la  troupe  fera  en 
bataille ,  pour  veiller  à  l’execution  de  ce  qui  efl  en  cela  des  intentions  de  Sa  Majeflé. 

XXVIII.  Lefclits  Majors  ou  Aydes-majors  rendront  compte  aux  Commandans 
des  places, de  ce  qui  fe  lera  paffé  dans  lefdites  vilites  ;  &  en  cas  dedélobéïffance,ou  de 
.  violence  &  de  mauvais  traitemensà  l’égard  des  employez,  lefdits  Commandans  en 
rendront  compte  aufli-tofl  à  Sa  Majeflé ,  qui  rendra  perfonnellement  refponfables 
les  Chefs  &  Officiers  conduifant  la  troupe  ,  des  dommages  &  interdis  de  fes  fer¬ 
mes,  &  de  ceux  qu’auront  pû  fouffrir  les  employez  maltraitez. 

XXIX.  Tout  Officier  commandant  une  troupe  en  marche  ,  fera  refponfable 
des  contraventions  commifes  par  ceux  eflant  fous  fes  ordres ,  &  tenu  en  Ion  nom 
de  payer  les  amendes  aulquellesils  pourront  eflre  condamnez. 

XXX.  Pour  ofler  tout  pretexte  aux  troupes  d’ufer  de  faux  tabac,  il  y  aura  dans 
les  cantines  eflablies  par  les  foins  des  Fermiers  generaux ,  une  quantité  fuffifante  de 
tabac  pour  leur  fournir  celuy  qui  fera  neceffaire  pour  leur  confommation ,  fur  le 
pied  de  douze  fols  la  livre  poids  de  marc. 

XXXI.  Le  tabac  fera  fourni  dans  lefdites  cantines  pour  les  Sergens  &  Soldats, 
&  pour  les  Gendarmes,  Brigadiers,  Cavaliers  &  Dragons  des  troupes  de  Sa  Majcfîé, 
tant  françoifes  qu’eflrangercs  ,  à  raifon  d’une  livre  par  mois  chacun  :  Leur  fait  Sa 
Majeflé  très-expreffes  inhibitions  &  defiènfes  d’en  exiger  une  plus  grande  quan¬ 
tité  ;  enjoignant  Sa  Majeflé  aux  Commandans  &  autres  Officiers  dcfdites  troupes, 
de  tenir  la  main  à  l’execution  du  prefent  article. 

XXXII.  Les  commis  tenant  lefdites  cantines ,  feront  la  diflribution  du  tabac 
aux  Régi  mens  ou  Compagnies,  à  proportion  du  nombre  effcélif  d’hommes  dont 
ils  feront  campofez,  fuivant  les  revûés  des  Commiffaires  des  guerres,  Iefquels 
pour  cet  effet  leur  délivreront  un  extrait  defdites  revues  ,  figné  d’eux. 

XXXIII.  Le  tabac  fera  délivré  les  premiers  jours  de  chaque  quinzaine,  à  ceux 
qui  feront  chargez  par  les  Officiers  des  Regimens  ou  Compagnies  de  le  recevoir 
pour  tout  le  corps, &  d’en  faire  la  diflribution  en  détail  aux  Gendarmes ,  Soldats, 
Cavaliers  ou  Dragons  :  Voulant  Sa  Majeflé,  que  les  prépofez  aufdites recettes  & 
diflributions,  foient  tenus  de  l’aller  prendre  dans  la  cantine  de  la  ville  ou  lefdits  Re¬ 
gimens  ou  Compagnies  feront  en  garnifon  :  Et  au  cas  que  lefdits  Regimens  6e  Com¬ 
pagnies  foient  difperfez  dans  le  plat-pays,  qu’ils  aillent  le  prendre  à  la  cantine  de  la 
ville  la  plus  prochaine  des  quartiers. 

XXXIV.  Les  Commandans  ou  Officiers  chargez  du  détail  de  chaque  troupe* 
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feront  tenus  de  donner  tous  ïes  mois  &  toutes  les  fois  que  ladite  troupe  changera  de 
garnifon  ou  de  quartier,  leurs  certificats  au  bas  des  extraits  de  revues,  de  la  quantité 
de  tabac  qui  Iuy  aura  ellé  fournie. 

XXXV.  Les  troupes  qui  auront  reçu,  des  ordres  pour  rentrer  dans  le  Royau¬ 
me  ,  feront  tenues  de  fe  fournir  au  premier  bureau  general  ou  entrepôt  de  leur 
route,  de  tout  le  tabac  de  cantine  dont  elles  auront  befoin  pour  le  temps  de  leur 
marche;  &  celles  qui  paieront  d’une  province  dans  une  autre,  feront  pareillement 
tenues  de  fe  fournir  à  la  cantine  du  lieu  de  leur  garnifon,  du  tabac  qui  leur  fera 
neceflaire  pour  le  temps  qu’elles  devront  marcher,  le  tout  conformement  aux  arti¬ 
cles  cy-delfus  :  au  moyen  de  quoy ,  8c  lorfque  les  troupes  auront  obmis  de  fe  fournir 
de  tabac  dans  les  endroits  indiquez  par  le  prefent  article ,  elles  ne  pourront  en  exi¬ 
ger  dans  les  autres  bureaux  &  cantines  de  leur  route.  Et  afin  que  les  commis  puif- 
fent  faire  le  décompte  desquantitez  de  tabac  qu’ils  devront  fournir  à  proportion 
du  nombre  des  jours  certifiez  par  les  routes  fur  Iefqueiles  lefdites  troupes  devront 
marcher  ,  il  leur  en  fera  fourni  des  copies ,  au  bas  defquelles  les  Commandans  ou 
Officiers  chargez  du  détail ,  certifieront  pareillement  les  quantitez  qui  auront ché 
deli  vrées  pour  le  temps  de  la  marche. 

XXXVI.  A  Iegard  du  fel  necelfaire  à  la  confommation  des  troupes,  Sa  Majefté 
a  fixé  à  fept  livres  le  minot,  non  compris  deux  livres  un  fol  fix  deniers  pour  les 
droits  manuels ,  le  prix  de  celuy  qui  leur  fera  fourni  dans  les  pays  feulement  où  la 
gabelle  a  lieu.  Cette  fourniture  fera  faite  parles  Receveurs  des  greniers  à  fel,àrai- 
fon  d’un  quart  de  minot  de  fel  par  mois  pour  quarante-deux  Gendarmes,  Cavaliers, 
Dragons  ou  Soldats, &  à  proportion  pour  un  nombre  plus  petit  ou  plus  grand;  delà- , 
quelle  fourniture  lefdits  Receveurs  feront  tenus  de  faire  mention  fur  leurs  regiflres. 

XXXVII.  Veut  au  furplus  Sa  Majefté,  que  la  prefente  Ordonnance  foit  ponc¬ 
tuellement  executée  félon  fa  forme  8c  teneur,  nonobftant  tout  ce  qui  pourroit  s’y 
trouver  de  contraire  dans  les  precedentes ,  aufquelles  Sa  Majeflé  a  dérogé  8c  déroge 
par  la  prefente  ;  fon  intention  chant  quelle  ferve  de  réglé  à  l’avenir  dans  tous  les  cas 
qui  feront  relatifs  au  commerce  du  faux  fel ,  du  faux  tabac  8c  des  marchandifes  de 
contrebande. 

Mande  8c  ordonne  Sa  Majefté  aux  Gouverneurs  8c  fes  Lieutenans  generaux 
en  fes  provinces,  Gouverneurs  particuliers  de  fes  villes  8c  places,  Intendans  8c 
Commilfaires  départis  dans  lefdites  provinces,  aux  Directeurs  8c  Infpecteurs  ge¬ 
neraux  de  fes  troupes,  Colonels  ,  Mehres-dc-Camp ,  8c  autres  Officiers  defditcs 
troupes ,  8c  aux  Commilfaires  des  guerres  ordonnez  à  leur  conduite  8c  police  , 
de  tenir  la  main ,  chacun  à  fon  égard,  à  l'exacte  obfervation  8c  execution  de  la 
prefente,  laquelle  Sa  Majcfté  veut  être  lûë,  publiée  8c  affichée  par  tout  où  befoin 
fera,  à  ce  qu’aucun  n’en  prétende  caufe  d’ignorance  ;  8c  qu’aux  copies  d’icelle  , 
diiëment  collationnées,  foy  foit  adjoûtée  comme  à  l’original.  FAIT  à  Vcrfailles 
le  vingt  Avril  mil  fept  cens  trente-quatre.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas,  BaÜYN. 

Collationné  à  l'Original  par  Nous  Ecuyer-Cenfeiller-Secretairc  du  Roy,  Maifon-Couronnc  de  France  &  de 

fes  Finances. 
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